
• CHRONIQUE LOCALE 

Nous n'avons pas eu le shah de Perse à Lyon.Sa Majesté Nasser ed Din 
nous a brûlé la politesse. Le petit commerce qui comptait sur une afflucnce 
d'étrangers, des fêtes, des ventes et un remuement d'argent bien néces­
saire à la ville, a été déçu. Sie fata voluerant. Hélas! oui, lugete. Huit 
conseillers municipaux consentaient bien à recevoir le souverain désireux 
de visiter la ville de la soie, d'y ouvrir des relations et d'y faire des achats 
comme à Paris, mais onze ont préféré que rien ne vînt troubler notre 
atone tranquillité, et le souverain a filé de Màcon à Genève, emportant 
son argent et ses compliments. 

Dijon l'a fêté avec empressement à son passage, et Genève lui a fait 
une réception splendide qui a aussitôt fait affluer les étrangers dans ses 
murs. 

— Le lundi 14, le Conseil d'arrondissement a tenu la première séance 
de juillet. II a constitué son bureau en nommant naturellement : M. Favier, 
président, M. Vassel, vice-président, MM. Moreau et Chapitet, secrétaires. 

—r Encore le même jour, un orage -épouvantable s est déchaîné sur 
Lyon ; tonnerre, éclairs, foudre frappant les maisons, pluie torrentielle 
inondant les rues ont de trois à sept heures de l'après-midi effrayé la ville. 

— Dimanche soir à sis heures, quoique ce fût un 13, de hardis aéro-
nautes ont accompagné M. Poitevin dans son ballon et sont partis pour la 
région des nuages. C'étaient, outre M. et M°e Poitevin qui faisaient les 
honneurs de chez eux, MM. Estienne, Perrussel fils, Sigaud, Reynaud et 
Rossi. Le temps, par extraordinaire, était beau; la gigantesque machine 
s'est élevée lentement, puis, poussée par une légère brise du midi, elle est 
allée descendre tout près de Châtillon-lès-Dombes, où saint Vincent-de-
Paul se fût empressé d'offrir l'hospitalité aux voyageurs, s'il eût encore été 
curé de la paroisse. Malheureusement, il n'y était plus. 

Le dimanche 20, à sept heures du soir, par un temps splendide, nou­
velle ascension admirablement réussie. L'aérostat, parti du Parc, s'est di­
rigé sur Mornant avec une majestueuse lenteur. 

— Le lundi. 14, a commencé la vente de la bibliothèque et des objets 
d'art de Guillaume Bonnet. Les livres se sont vendus d'une façon déplo­
rable ; les objets d'art se sont mieux soutenus. 

La. commission de souscription pour élever un mausolée à la mémoire 
du regretté statuaire, se compose de MM. 

Chenàvard, architecte, président ; 
Gérard, docteur en médecine, vite-président,• 
Chabrières-Arlès, trésorier; 
Denervaud, trésorier-adjoint; 
Charvet, architecte, secrétaire; o 
Bresson (L.), architecte; Chaîne, peintre; Chaverondier (F.), président 

du Tribunal de commerce de Roanne ; Desjardins, architecte ; Dumont. 
statuaire, membre de l'Institut; Fàbiscli, statuaire; Grand (Paul) ; Ivroy, ' 
statuaire à Grenoble; Martin-Daussigny, directeur des musées de Lyon ; 
Mollière ; Onofrio, président de chambre à la Couf d'appel ; Pagny, sta­
tuaire; Reignier, peintre; de Ruolz, statuaire à Francheville ; Smith 
(Victor), à Saint-Etienne; Sonnery-Chaverondier, conseiller général de la 
Loire, à Tarare; Tisseur (Jean), secrétaire de la Chambre de commerce, 
et Vingtrinier, président de la Société littéraire, à Lyon. 

Les souscriptions seront reçues par les membres de la Commission ou 
par M. Denervaud, trésorier-adjoint, au Secrétariat du Palais-des-Arts, à 
Lyon. 

— Le mardi 15, une ambassade japonaise composée de S. Exe. [les 
Japonais ont des Excellences) de S. Exe. Irwakaia, ambassadeur extraordi-


